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                    Un instant marial à la messe, par le cardinal Mercier 

Le mot de l’aumônier 
 

Chers membres et amis, 
Saint Louis-Marie Grignion de Montfort ex-

prime la pratique intérieure de la parfaite dévotion à 
la Sainte Vierge dans cette formule lapidaire : 
« Faire toutes ses actions par Marie, avec Marie, en 
Marie et pour Marie, afin de les faire plus parfai-
tement par Jésus-Christ, avec Jésus-Christ, en Jé-
sus et pour Jésus »1. Cette formule fait penser à une 
formule similaire, celle de la Petite élévation du saint 
sacrifice de la Messe : Per ipsum, et cum ipso, et in 
ipso, est tibi Deo Patri omnipotenti, in unitate Spiri-
tus sancti, omnis honor et gloria. Ce moment litur-
gique de la sainte Messe pourrait bien être le point de 
contact idéal avec la pratique du saint Esclavage ! 
Instant privilégié, auquel le cardinal Mercier avait 
une véritable dévotion particulière. Il l’explique dans 
la préface du Livre d’Or2 qu’il a rédigée : 

« Je m’adresse spécialement à nos prêtres et, 
par eux, aux fidèles qu’ils ont avec nous la mission 
de conduire au divin Médiateur, Notre Seigneur Jé-
sus-Christ, et à sa très sainte Mère, Marie, Média-
trice de toutes grâces. Chaque matin, à l’autel, il y a 
une minute où nous ramassons en un seul acte toute 
notre dévotion à la très sainte Trinité, en union avec 
le Verbe fait homme qui vient, au nom de son Père, 
donner Dieu au monde et Le fait remonter, racheté 
par son Sang, dans le sein de son Père éternel. Nous 
tenons dans nos mains tremblantes le Corps de 
Notre-Seigneur ; nous Le conduisons, en forme de 
signe de Croix, d’un bord à l’autre du calice où re-
pose le Sang rédempteur ; et notre geste 
s’accompagne de ces paroles substantielles, traduc-
tion de nos intentions et de nos espoirs : Per ipsum, 
et cum ipso, et in ipso, est tibi Deo Patri 
omnipotenti, in unitate Spiritus Sancti, omnis 
honor et gloria, per omnia saecula saeculorum. 
Amen. Toute la dévotion chrétienne est condensée 
en cette formule… Oui, à Dieu, par Jésus-Christ, 
avec Lui, en Lui : n’est-il pas le Médiateur unique, 
auquel nous sommes incorporés, au Cœur duquel 
nous puisons la vie ? Mais ce divin Jésus (…) a été 
formé de la chair et du sang de la sainte Vierge Ma-
                                                 
1 Traité de la vraie dévotion à la Sainte Vierge [VD] n° 257. 
2 Disponible aux Editions Saint-Rombaut, Malines, Belgique. 

rie. Il a eu une Mère. Il a une Mère. Eternellement Il 
est et restera le pieux enfant de sa Mère, la très 
sainte Vierge Marie. Sa Mère l’a offert en sacrifice à 
la très sainte Trinité, d’intention dès le premier ins-
tant où elle accepte la Maternité ; en fait, expressé-
ment, à l’heure même où le Rédempteur s’immolait 
pour notre Rédemption. Quand nous disons à 
l’autel : Per ipsum, cum ipso et in ipso… c’est 
comme si nous disions : Par l’enfant de Marie, in-
corporés au Fils de Marie, vivant de la vie du di-
vin Fils de Marie, nous voulons, Trinité sainte, 
que soient à jamais à Vous tout honneur et toute 
gloire. »  

Le prélat continue : « Oh, je le sais, il ne 
m’est pas impossible de concevoir que mon âme 
s’adresse immédiatement à Dieu, sans songer ex-
pressément à son divin Fils ; ou à ce divin Fils, 
Dieu-Homme, sans songer à Marie. Mais obéir à 
cette suggestion personnelle, n’est-ce pas mécon-
naître l’ordre établi par la Sagesse providentielle 
pour la rédemption et la sanctification du monde ? 
Dieu Lui-même a voulu que l’homme remontât vers 
Lui par l’unique Médiateur entre Dieu et 
l’humanité : le Christ Jésus. Et ce même Dieu a vou-
lu que Dieu se fit homme dans le sein d’une Mère et 
que le sacrifice rédempteur de cet Homme-Dieu fût 
offert aussi par sa Mère, afin que toutes les grâces 
qui en découlent pour nous, nous en fussions aussi 
redevables à Marie et que notre salut fût placé divi-
nement sous sa maternelle dépendance. Le mot de 
saint Bernard est décisif et il nous fut bien doux de le 
voir inscrit dans l’Office de Marie Médiatrice : 
Christum Redemptorem, qui bona omnia nos habere 
voluit per Mariam : Venite adoremus ! 

 Le cardinal conclut : « Non, âmes fidèles, ne 
vous laissez pas aller croire qu’il serait plus simple 
et aussi sûr pour vous d’aller à Dieu par Jésus sans 
recourir à Marie. Il faut respecter le plan divin. » 

Oui, pour l’esclave de Marie, la petite éléva-
tion de la sainte Messe est un des moments privilé-
giés qui le relie au sacrifice liturgique du Christ.  

Abbé Guy Castelain+ 



L’examen 
de conscience 

médité dans  
les mystères  
du Rosaire 

 
 
 
 
 

Troisième mystère glorieux 
 
 

La Pentecôte 
 
 
 
 

     Nous Vous offrons, Saint-Esprit, cette troisième 
dizaine en l’honneur de la Pentecôte, et nous Vous 
demandons, par ce mystère et par l’intercession de 
Marie, votre fidèle épouse, la divine sagesse pour 
connaître, goûter et pratiquer la vérité et la faire 
participer à tout le monde. Ainsi soit-il.  
 
 
 

     Notre Père... (Sur l’esprit apostolique) 
 
 
 

     [Puis aux 10 Ave :] 
 
 
 

     1. Je me contente d’être catholique uniquement 
dans ma vie privée. 
     2. Je ne suis pas fervent(e) et ne prends pas les 
moyens pour l’être (chapelet ou rosaire quotidien, 
lecture spirituelle, messe en semaine, examen de 
conscience, confession fréquente). 
     3. Je ne veille pas à être fidèle aux inspirations du 
Saint-Esprit et à ne pas le contrister. 
     4. Je ne pense pas à faire l’oraison (quinze mi-
nutes par jour) pour être dans la ferveur et posséder 
« l’âme de tout apostolat ». 
     5. Je n’ai pas le souci de faire connaître la vraie 
religion aux âmes égarées. 
     6. Je ne me soucie pas de la conversion des 
pauvres pécheurs, de mes proches ou de mes amis. 
     7. Je ne pense pas à gagner des indulgences pour 
la délivrance des âmes du purgatoire. 
     8. Je ne prie pas pour les vocations, dont l’Église 
a tant besoin. 
     9. Je ne soutiens pas, selon mes possibilités, les 
œuvres de la Tradition (prieurés, écoles, monastères). 
   10. Je pourrais faire partie d’une organisation ou 
d’un mouvement apostolique et je ne le fais pas. 
 
 

     Gloire au Père... [Puis :] 
 
 
 

     Grâces du mystère de la Pentecôte, descendez 
dans nos âmes et rendez-les vraiment sages selon 
Dieu. Ainsi soit-il. 
 

Le Traité 
de la  
vraie dévotion  

commenté 
par le Père Plessis, s.m.m. 

 

 
Rappel du plan : introduction (1-13). Partie I. De la 
vraie dévotion en général (14-119). - Chapitre I. 
Nécessité de la vraie dévotion à la Sainte Vierge (14-
59). - Chapitre II. Nature de la vraie dévotion à la 
Sainte Vierge (60-119). - Article I. Les vérités fon-
damentales (61-89). - Article II. Marques essen-
tielles de la vraie et de la fausse dévotion à Marie 
(90-114). - Article III. Différentes modalités pra-
tiques de la vraie dévotion (115-119). 
 

 Différentes modalités pratiques  
de la vraie dévotion 

(115-119) 
  
Pourvu que les qualités essentielles de la vraie 

dévotion soient présentes, pourvu qu’elles soient 
toutes présentes, car bonum ex integre causa, malum 
autem ex quocumque defectu1, plusieurs modalités 
différentes s’offrent dans la pratique de cette dévo-
tion, les unes bonnes, les autres meilleures, les autres 
parfaites. Chacun sera libre de choisir la forme qui 
lui agréera le plus. Ainsi, pour arriver au Ciel, chacun 
n’est-il libre soit de mener la vie simplement chré-
tienne, soit d’entrer en religion, et, parmi les diffé-
rents ordres, de choisir celui qui lui paraît le plus aus-
tère ? 

La liberté consiste à choisir l’une ou l’autre 
forme. Mais il faut nécessairement en choisir une. Il 
est requis, en effet, d’avoir des pratiques de dévotion, 
au même titre qu’il est requis d’avoir de la dévotion. 
Car la dévotion ne peut exister sans ces pratiques. 
Montfort prouve plus loin, à propos du saint Escla-
vage, la raison d’être de ces pratiques et de la divi-
sion en pratiques extérieures et en pratiques inté-
rieures. Les unes et les autres joueront dans la dévo-
tion le même rôle que, respectivement, le corps et 
l’âme dans le composé humain. 

Il donne d’abord les pratiques communes à 
toute vraie dévotion. Puis il annonce simplement la 
pratique parfaite dont tout le reste de l’ouvrage 
s’occupera désormais. 

                                                 
1 Pour qu’une chose soit dite bonne, il faut qu’elle possède toutes les qualités ; 
pour qu’elle soit dite mauvaise, il suffit d’un défaut. 



Section I 
Les pratiques communes  

à toute vraie dévotion 
(115-117) 

 
§ I – Pratiques intérieures (115) 

 
Voici les principales « en abrégé » : 
1° « L’honorer comme la digne Mère de 

Dieu, du culte d’hyperdulie, c'est-à-dire, l’estimer et 
honorer par-dessus tous les autres saints ; a) comme 
le chef-d’œuvre de la grâce (qu’elle possède en plé-
nitude) et b) comme la première après Jésus-Christ, 
vrai Dieu et vrai homme » (dont elle est la Mère). Ce 
sont les deux principales raisons du culte 
d’hyperdulie. 

2° « Méditer ses vertus, ses privilèges et ses 
actions » pour y conformer notre vie, dans la mesure 
du possible. 

3° « Contempler ses grandeurs » : maternité 
divine intégrale et royauté universelle. 

4° « Lui faire des actes d’amour, de louanges 
et de reconnaissance ». 

5° « L’invoquer cordialement » et avec con-
fiance. 

6° « S’offrir et s’unir à elle » ce qui est déjà 
une ébauche de la consécration du saint Esclavage. 

7° « Faire ses actions en vue de lui plaire », 
et surtout : 

8° « Commencer, continuer et finir toutes ses 
actions par elle, en elle, avec elle et pour elle afin de 
les faire par Jésus-Christ, en Jésus-Christ, avec Jé-
sus-Christ et pour Jésus-Christ notre dernière fin ». 

Plusieurs de ces pratiques entrent les unes 
dans les autres, et de plus, bien qu’étant formelle-
ment intérieures, ou partant de l’intérieur et de 
l’usage des facultés intérieures, elles se traduisent na-
turellement par le culte extérieur, soit privé, soit pu-
blic, et informent toute notre vie chrétienne. 

La plupart se retrouveront intégralement dans 
le saint Esclavage, surtout le 8°, comme le Père de 
Montfort lui-même en fait la remarque. « Nous expli-
querons plus loin cette dernière pratique ». 

 

§ II – Pratiques extérieures 
(116-117) 

Il y en a un grand nombre. Le bienheureux en 
cite quelques-unes en suivant le livre du R.P. Paul 
Barry, S.J. : Le Paradis ouvert à Philagie1. 

Les principales sont (synthèse) : 
                                                 
1 Le titre complet du livre était : Le Paradis ouvert à Philagie par cent dévo-
tions à la Mère de Dieu, aisées à pratiquer. Cet ouvrage exerça une influence 
considérable. En vingt ans, il connut treize éditions, et fut traduit en quatre 
langues. Il a été tourné en dérision par un certain nombre de «  faux dévots ». 

1° Entrer dans des confréries ou des ordres 
consacrés à Marie. En porter sur soi les livrées ou les 
scapulaires. 

2° Jeûner, se mortifier ou faire l’aumône en 
l’honneur de Marie. 

3° Réciter avec dévotion des prières spécifi-
quement mariales : le Rosaire (Montfort rappelle 
quels sont les 15 mystères) ou le chapelet (de 6 ou 7 
dizaines ; cf. bulletin n° 86), la Petite Couronne, le 
Petit Office, ou le Petit Psautier de la Vierge, les an-
tiennes mariales du temps liturgique (Alma, Ave Re-
gina, Salve Regina ou Regina cœli) et le Magnificat. 

4° Chanter ou faire chanter en son honneur 
des cantiques spirituels. 

5° Orner ses églises et ses autels, porter et 
faire porter ses images en procession. 

6° Faire inscrire son nom, son monogramme 
ou placer ses statues au-dessus des portes des villes, 
des églises, des maisons. 

7° Se consacrer à elle d’une manière spéciale 
et solennelle comme il sera prescrit également pour 
le saint Esclavage. 

En terminant, le bienheureux rappelle dans 
quelles conditions ces pratiques extérieures serviront 
à sanctifier les âmes.  Ce sont les conditions que l’on 
trouve dans l’oraison Aperi, introductive au bréviaire, 
et que Montfort a incluse dans sa prière avant la réci-
tation du Rosaire : a) Intention droite d’honorer Jésus 
et d’édifier le prochain ; b) Attention, évitant au 
moins les distractions volontaires ; c) Dévotion, évi-
tant la précipitation et la lenteur ; d) Modestie, com-
portant un maintien digne et édifiant. 

A suivre. 
 

Lettres reçues             
 

 « Je tiens à vous remercier pour l’envoi 
régulier du bulletin… La vie du Père Poppe m’a 
beaucoup touchée et m’encourage dans mes désirs 
de perfectionnement et de fécondité auprès de ma 
famille par une plus grande confiance en Marie toute 
puissante. Je vous remercie aussi pour votre examen 
de conscience médité qui m’éclaire pour mes pro-
chaines confessions. Enfin, je m’efforce d’appliquer 
le plus souvent possible la Minute de Marie, [pour] 
que mes pensées, paroles, actions ne s’éloignent pas 
trop de la volonté de notre bonne Mère du Ciel. » 

 « Les explications des commentaires du 
Traité sont très utiles pour notre compréhension et la 
mise en pratique dans notre vie spirituelle. 
J’apprécie aussi l’examen de conscience du Rosaire 
pour nous aider à corriger nos mauvaises inclina-
tions et même nos péchés. » 

 



Calendrier  
perpétuel  
de la  
Sainte Vierge 
 
« Dieu veut que sa Sainte Mère soit à présent plus 
connue, plus aimée, plus honorée que jamais elle ne 
l’a été » dit saint Louis-Marie de Montfort (VD 55). 
Le vrai dévot honore donc spécialement sa Mère les 
jours de ses fêtes : aller à la messe, réciter le rosaire, 
relire sa consécration mariale, etc. 
 

Janvier 
Le 17 : Notre-Dame de Pontmain 
Le 23 : Mariage de la Sainte Vierge 

Février 
Le   2 : Purification de la Sainte Vierge 
Le 11 : Apparition de la Sainte Vierge à Lourdes 

Mars 
Le 25 : Annonciation 

Avril 
Le 26 : Notre-Dame du Bon Conseil 

Mai 
Le   8 : Marie Médiatrice de toutes grâces 
Le 13 : Notre-Dame de Fatima 
Le 24 : Notre-Dame Auxiliatrice 
Le 31 : Marie Reine 

Juin 
Le   8 : Notre-Dame de la Sagesse 
Le 27 : Notre-Dame du Perpétuel Secours 

Juillet 
Le   2 : Visitation de la Sainte Vierge 
Le 16 : Notre-Dame du Mont Carmel 

Août 
Le   5 : Dédicace de Sainte Marie aux Neiges 
Le 15 : Assomption de la Sainte Vierge 
Le 22 : Cœur Immaculé de Marie 

Septembre 
Le   8 : Nativité de la Sainte Vierge 
Le 12 : Saint Nom de Marie 
Le 15 : Notre-Dame des Sept Douleurs 
Le 19 : Notre-Dame de la Salette 
Le 24 : Notre-Dame de la Merci 

Octobre 
Le   7 : Notre-Dame du saint Rosaire 
Le 11 : Maternité de la Vierge Marie 

Novembre 
Le 21 : Présentation de la Sainte Vierge 
Le 27 : Manifestation de la Médaille Miraculeuse 

Décembre 
Le   8 : Immaculée Conception de la Vierge Marie 
Le 10 : Translation de la sainte Maison de Lorette 
 

N.B. Cette liste ne se veut pas exhaustive. 
 

En 2015, quatre 
Retraites Mariales  
Montfortaines 
en France,  
soit 100 places ! 
 
 Retraite à Unieux (42) 
 

      

     du 9 au 14 février 2015 (mixte, 24 places) 
     Prédicateurs :  
     abbés C. Mestre et O. du Châtelet 
     Renseignements et inscriptions : 
     abbé P. Barrère  04.77.40.20.55. 

 

 Retraite au Trévoux (29) 
 
 

     du 6 au 11 juillet 2015 (mixte, 24 places) 
     Prédicateurs :  
     abbés G. Castelain et L.-M. Turpault 
     Renseignements et inscriptions : 
     abbé G. Castelain  06.38.79.52.73. 

 

 Retraite à L’Étoile du Matin (57) 
 

      

     du 20 au 25 juillet 2015 (mixte, 36 places) 
     Prédicateurs :  
     abbés G. Castelain et L.-M. Turpault 
     Renseignements et inscriptions : 
     abbé L.-M. Turpault  03.87.06.53.90. 

 

 Retraite au Moulin du Pin (53) 
 

      

     du 7 au 12 décembre 2015 (mixte, 16 places) 
     Prédicateurs :  
     abbés G. Castelain et O. du Châtelet 
     Renseignements et inscriptions : 
     abbé G. Castelain 06.38.79.52.73. 
 

 
 

 2084 membres au 31 décembre 2014. 
 

 Le samedi 3 janvier 2015, la sainte Messe  
sera célébrée pour les membres vivants et défunts. 

  

 Responsable de la publication : 
Abbé Guy Castelain, F.S.S.P.X.  06.38.79.52.73. 

 

 La Confrérie sur Internet : La Porte Latine. On 
y trouve : tous les bulletins, le document de prépara-

tion à la consécration et une bibliothèque spécialisée. 
 

 Veuillez noter : pour qu’un reçu fiscal (sur de-
mande) soit valable pour la déclaration des revenus 
de 2014, le don doit être fait avant le 31 décembre 

2014. Chèques à l’ordre de : C.M.R.C. - F.S.S.P.X. 
 

 Impression : Graphimaine, Sablé-sur-Sarthe (72) 
 


